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LA CHARTREUSE D'ARVIÈRES 

§ i. 

TRADITIONS. 

La Chartreuse d'Arvières, dont il ne reste plus au­
jourd'hui que des ruines informes, s'élevait au milieu 
des noires forêts de sapins du Colombier et dans la par­
tie de la montagne qui domine le village de Lochieu, à 
égale distance à peu près des communes de Culoz, Seys-
sel et Champagne. L'époque précise de sa fondation est 
assez obscure. On dit que le comte Amédée III de Savoie, 
sur le point d'en venir aux mains avec un dauphin de 
Viennois, fit vœu, s'il sortait victorieux de la lutte, de 
fonder dans ses Etats un monastère de l'ordre de saint 
Bruno, dont les disciples, alors en grande réputation de 
chaleur religieuse, possédaient déjà deux établissements 
dans les montagnes du Bugey, Portes et Meyriat. 

On dit encore que ce fut vers 1132 que quelques reli­
gieux, envoyés de Portes, sous la conduite d'un .pieux 
frère nommé Arthaud, fils du seigneur de Sothonod, 
choisi par dom Guigues, prieur de la Grande-Chartreuse, 
vinrent visiter le Valromey, dans l'intention de s'y éta­
blir ; qu'ils s'arrêtèrent d'abord dans la forêt de Ma-
zières, près d'Hauteville , où ils ne séjournèrent que 
quelques mois ; que de là ils se rendirent dans les dé-


